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On naïf. En premier cri, de'jà ptainte penf-être,
Sorti d'wne poitrine on Z'âme dort encor,
7'et wn sif/ne fatat, pre'Zîfde on. dc.saccord

Entre Z'/îomme et ta rie, entre, te sort et t'êfre.

Et t on r/ronrfii. Bientôt, sans se faire connaître,
YppaîTîîf ta ftontenr, sonnant on non dît cor,
Oni rient fwer ta force et ftétrir te de'cor

Des cfîairs, oîî t'aif/aitton qot'efie brandit pénètre.

Enfin, te cœnr oni saipne e)î secret cbaoae soir
Porte ane croix cacbe'e on risibte en saîftoir,
Et rien ne trompe moins one ce fnneste embtème.

Snr toîtte ctîose, on jette nn repard obscnrci,
Et te sonverain mat, te tortnranf probtème,
C'est de ne pas savoir pourquoi t'oiî sonffre ainsi /

C/îartes iVenbans.
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